
MELANGES RELIGIEUX.

de \Iarie avait été construite (fuera'construcln), cette maison n'exstait donc
plus dès alors ! Riemarqiions ilabori que ces ex pre sions locus ci domussonit
inditTéreminent appliquées à la maison actuelle de Lorette par des écrivains
qui ont ci pour objet spécial de prouver son identitóavec celle de Nazareth.
Conséquemment le mot locus, employé par les écrivains cités, ne saurait
étre incompatible, méme en lPabsence d'une preuve positive, avec la croy-
ance que par le lieu en question on entendait la maison de Marie.

iMî\ais le cons/rurel fueral qu'on trouve dans saint Jérôme, Bède, Adam-
nan, ne semle-t-i pas prouver que cette sainte habitation n'existait plus de-
puis longtemps? Cette objection 'orle., si l'on adopte l'opinion pl us que pro-
bable de Papebroch, de Benoit X V et d'autses érudits qui considèrent la
sainte maison de Loret:, non point comme la totalité de la maison, mais
comme la partie. la chi.mire, où s'est accompli l'inefrîitble mystére de Pln-
carnation. Par véneration pour l'agtusite nvstére, cette partie (le l'édifice
n'aurait pas été dé:nolic avec le reste lors de la construction de l'église éle-
váe par les ordres de sainte Illene.

Non-sculemeent Ilhypothse en question est'confbrme à l'usage des premiers
cliré"tiens. de conserver plutôt les montniens anciens que d'en élever de
nouveaux, mais elle est iméme en parfaite harimonie avec ce que disent Ni-
cephore, Celano et Phocas:.

En définitive, la description que ce dernier écrivain donne de léLise. sur-
fit pour écarter toutes ditlicultés sous le point de viue actuel. Il est évident
que la sainte maison était renfermée dans l'église de l'A nnonciation préci-
sément comme elle l'est aujourd'hui dans la magnifique église de Paul Il,
comme la petite chapelle de la Portioncule est couverte par le superbe dôme
de Sainite-Mane-des-Anges.

Enfin on a voulu s'armer d'une lettre d'Urbain IV à saint Louis, le 1263,
lettre dans laquelle ce pape parle de l'entiére destruction, par Saladin, de
l'église de l'Annonciation

Cette abjection aussi est plus spécieuse que réelle. Un voyageur nommé
Blaldenesel, (lui visita ce lieu vénéré en 1337, dit: " Ici était une grande et

belle église, mnais qui est prc.gue détruite (quasi destriclra)." Quand bien
niéme l'église aurait été détruite. la destruction de :a sainte maison îne s'en
serait pas nécessairoment suivie ; à plus forte raison Péglise n'ayant été (lue
prcsque détruite. L'église de Sainte-Marie-des-Anges, Assise, a été pres-
que renversée en >132 par un tremblement (le terre ; mais, le dôme ayant
été préservé, l'oratoire le la Portioncule, recouvert par ce dôme, l'a été aussi.
Lors de lincendie de la basilique de Saint-Paul, ci 1823, le maître-autel res-
t-i intact. Donc la sainte maison de Nazanreth, surtout à cause de son peu
d'élévation a pu étre conservée sans que l'église l'ait été. Auîsssi Baldene-
sel, après avoir parlé le sa qula.i destruction, ajoute " qu'il était cependant
" resté une petite portion couverte, et soigneuisemîent gardée par les Sarra-
" sins. C'est là, prés d'un pilier de marbre, qu'à eu lieu, dit-on, l'adorable
C mystére le la Conception."

N'oublions pas que la translation miraculeuse le la sainte maison a en lieu
précisément au moment où les chrétiens étaient forcés d'abandonner la Pales-
tine,coïncidence tout-à-fait renarquable,et qui nous conduit à une preuve très-
forte,quoique i ndirecte.Jiuscqi'à la tii de la doiniriatio-, chrétienne,les pèlerina-


